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Les étudiants sont en charge d'aménager une parcelle à Wrexham.

Campus. Douze étudiants en carrières sociales ont rencontré un professeur de l'université de

Wreham Glyndwr, au Pays de Galles, pour débuter une collaboration.

Le projet

Vendredi, douze étudiants de deuxième année du DUT carrières sociales en gestion urbaine ont

pris leur premier contact avec le professeur gallois Colin Stuhlfelder,  venu de l'université de

Wrexham-Glyndwr,  dans le  nord du Pays de Galles.  Il  est  venu présenter,  dans un exposé

entièrement  en  anglais,  un  projet  de  collaboration  entre  les  deux  établissements,  entre  les

étudiants  français  et  leurs  homologues  gallois  en  design  urbain.  Ce  dernier  consiste  en  la

création et l'aménagement d'un bâtiment sur une parcelle à Wrexham, les Français écrivant le

cahier des charges, les Gallois dessinant le bâtiment.

Un échange complémentaire

Le projet est porté par Jérôme Legrix-Pagès, chargé de mission à l'université de Caen. « Ce

projet international prend place dans un contexte professionnel : c'est vraiment un défi

pour nos étudiants, explique-t-il ! L'intérêt est de faire travailler des gens qui sont dans des

spécialités  différentes  mais  complémentaires.  Nous  apportons  un  point  de  vue  plus

social à des gens qui ont un bagage très technique. »

Colin Stuhlfelder complète (traduction) : « Nous nous sommes rencontrés il y a sept ans lors

d'un échange Erasmus. Aujourd'hui,  nous travaillons sur l'aménagement de bâtiments

communautaires.  Ça crée des interactions très intéressantes.  »  Le  projet,  initié  l'année

dernière, va cette année être complété par un échange physique entre les deux établissements.

Les étudiants de l'IUT ont en effet l'opportunité de partir aux Pays de Galles une semaine en

novembre.

Clarisse, étudiante, est enthousiaste : « Ça me permet de progresser en anglais et le projet

est super intéressant ! »



«  Travailler  avec  des  étrangers  ça  m'intéressait  vraiment,  poursuit  Bérénice,  elle  aussi

étudiante, et je pense que ça pourra nous ouvrir des portes pour poursuivre mes études,

car je voudrais gérer des projets urbains. »

La livraison du cahier des charges par les étudiants français est prévue pour la fin de l'année, et

celle des visuels par les Gallois en mai.


